
Les Grands Concerts---
Wagnerà touteslesdevantures: leschefsd'orchestre,étudiésparM.Dordet,selivrè-

rent-ilsàunconcours? —Uneseulenouveauté: «Epiphanie», deM.,AndréCa-
plet—Les«envoisdeRome»deM.ClaudeDelvincourt.

Nousavonssouventconstatéavecregret,
surtoutau coursdesdernièressemaines,
qu'unesortedebrisesournoisepoussaità
leur-insu'nosgrandesassociationssym-
phoniques,les.unesà côtédes autres,
dansunmêmesillage.Voicilesnefsali-
gnées,toutesvoilesdehors,etsoumisesà
unrégimeabsolumentcommun:AuCon-
servatoire,séanceWagner;Lohengrinet
Tristan,avecMmeGermaineLubin,et
Parsifalsortentdeleurslégendes;la clô-
:ure—est-ceunsymboled'étérnelrecom-
mencement?--'-se faitavecl'ouverture
deTannhauser,à quois'ajoute,enmaniè-
re dehors-d'œuvre,la Symphonieensi
bémol,deSchumann.ChezPasdeloup(sa-
medi),séancenonmoinswagnérienne.M.
Rhené-Batonpuisesonprogrammedansles
partitionsduVaisseauFantôme,deLohen-
grinetdeTristan;ilremontejusqu'àRien-
zi si désuet,bientôtdéfunt,et quiaurait
dû,pâlemeyerbeererie,allerdepuislong-
tempsretrouverlesFçesdansquelquemon-deirréelet lointain.Lamoureux,après
avoirredonnésamedi,pourla troisième
fois,enuneséancesupplémentaire,l'audi-
tionintégraledesBéatitudes(cequiprouvelesuccèsdel'entreprise)et honorédomi-
nicalementBeethoven,_puisChaussonavecMmeMontjovets'élancepresqueaussitôt
à lapoursuitedesesrivaux:Tannhauser.
Siegfried,Tristan,LesMaîtresChanteurs
enflentleursvoixà quimieuxmieux,com-
me pourfaireéclaterlesvoûtes~e laSalleGaveau.Quoiquelégèrementenre-tardsursesconcurrents,fauted'avoirpu

prendred'assezloinsonélan.M.PaulPa-
rayn'arriveracertainementpasle dernier
aupoteau.Quantà M.GabrielPierné,iladopta,pourlederniérdimanchedel'an-née,unpartiplusradicalencoreendon-
nanttoutbonnementunfestivalWagner.
UtilisantMlleDemougeotet M.Dufranne
commerécitants,sonanthologiecomprenait
desfragments—toujoursà peuprèsles
mêmes— de Lohengrin,de Tristan.de
La Valkyrie,deSiegfriedet desMaîtres
Chanteurs.

N'ayantpasencorele dond'ubiquité,
endépitdeseffortsquelescritiquesmusi-
cauxfontpourl'acquérir,nousn'avonspuarbitrercetéchevelétournoi.Car.n'endou-
tezpas,il s'agissaitd'uneardentecompé-
tition.Précisément,M.Dominiquebordet
vientd'offrirauxmaîtresfrançaisdelàba-
guette,enguised'étrennes.uneétudein-
tituléeDouzechefsd'orchestre,etdansla-
quellel'auteurmetenparallèlelesdivers
méritesdechacundeceux-ci:étudeexacte
d'ailleursentouspoints,quicontientd'uti-
lesprécisionsetdesobservationsjudicieu-
sesquoiqueparfoisnondépourvuesd'in-
dulgence.MM.Pierné,Gaubert,Rhené-
Batonetlebenjaminimpatientdelafamille,
M.PaulParay,ont-ilsvoulufaireappel
decejugementdevantlacoursuprêmedu
public?Celle-ciémetdurestesessenten-
cesavecunbandeausurlesyeuxet d'a-
prèsuncodeinspiréparunbêlantmou-
tonniérisme.Maiselleestsouveraine,ce-
pendant,et c'estsansdoutepourquoiles
che.fsd'orchestresymphoniquesontporté

leurdifférenddevantcettejuridiction.IlschoisirenttousWagnercommeavocatpar-ce quesaparoleestécoutéeet-comprisedel'unanimitédesjuges.Entouscas,M.DominiqueSordetauraeuleloisirdevéri-fiersaproprejurisprudence.
Seulentretous,M.Pierné.conformé-

M.Delvincourt
(PhotoHenriYanuel.)

mentà salouablehabitude,songeasamedià l'actualitéet il futassezingénieuxpourservirenmêmetempslesintérêtsvitauxdela musiquefrançaisecontemporaineLEpiphanie,deM.AndréCapletestuncurieuxouvrage,envérité.L'inventionde1auteurs'y donnelibrecours.Leprodigeastralqui,selonsaintMatthieu,mitenmar-che,dèsla naissancedeJésus,lesroisMages,Melchior,BalthazaretGaspar,est

évoquéiciaumoyend'unesortedeconcer-totrèslibrepourvioloncelleetorchestre.L'exécutantaccomplitsursoninstrumentmilleprouesseset facéties:l'archetse li-vreà d'étonnantesacrobatiesetlebrasduvirtuosejongleaveclui.L'inspiration,quinéglige,avecdesintentionsmanifestes.lecaractèresacrédusujet,est en généralmorcelée,hachée,voiretorturée;ellede-meuresoumiseà uncapricesingulièrementfantaisiste.M.Caplet,aussihabilequevo-lontaire,a trèsévidemmentvouluparodierl'événement,aujourd'huicommémoréparuneplateet indigestegalette.Maisl'étrangetédelaconceptiondeM.Capletnes'arrêtepasensi bonnevoie:toutelapartiemédianedececoncertoentroismouvementssans interruptionestconstituéeparunlong,trèslongsolodevioloncelle,ponctuéparunrvthmef~a!ot'sourdà la batterie(figurantprobablementlamarcherégulièreducortègeverslacrè-che).Onnousditque,danscettecadenceinfinimentdéveloppée,« se mêlentets'e!1tre-choquentl'humilité,l'étonnement,
l'émerveillement,ledébordantlyrisme,ou
mêmelanaïveetenfantinestupeurduper-sonnagenoiret or. » Admettons-le.Cetteidéeexpliqueraitledécousuapparent,maisassurémentvoulu,dece fragment.D'au-
cunsseserontpeut-êtrecependantdeman-déparmomentsi cedivertissement,sanscesserebondissant,n'auraitpasgagnéàêtreplusconcis,plusschématiqueouplusfermementordonné.Jesaisbienquecetteoriginaleet périlleusetentativetenaitun
peude la gageure,encorequele talentet l'adressedeM.Capletpuissents'expo-
ser conjointementà unsemblablerisque
sanstropdedanger.Dureste,le compo-siteurtermineopportunémentsonœuvreavecunéquilibreparfait,surunedanse
amusantedenégrillons.Sa musiquesortvictorieused'uneépreuvemalaisée.Il est

justed'ajouterqu'aucoursdecestroismor-ceauxd'uneraredifficulté.M.MauriceMa-réchalfitconstammentpreuved'unevéri-tableet séduisantemaîtrise.
Linstituta procédécettesemaine,souslaprésidencedeM.GeorgesHue,seulre-présentantdel'illustreCompagnie,à l'au-ditiondesenvoisdeRomedeM.ClaudeDelvincourt,PremierGrand-Prixdeici.-;.Lesœuvresinscritesau programmepor-taientlesdatesde1914,de1922et 1923.Ony ajoutaunchœurpourvoixdefem-

mesavecaccompagnementd'orchestre,LaSource,composéeen 1912.Prèsdedixannéesse sontdoncécouléesentrelespremierset lesderniersenvois.Laguerreexpliquecettesolutiondecontinuité.Pourleshabituésdecescérémonies,ilétaitin-téressantdevoircommentM.Delvincourtquilaissahéroïquementsurle champdebataillebeaucoupdesapersonne,enmê-metempsquesajeunesse,réagiraitaprèsavoirétémûriau contactde la terriblefournaise.NousavionsjadisconnuunClau-deDelvincourttimideet d'unconfortableet tranquillebourgeoisisme.Ses œuvresd'alorsportaientl'empreinted'unefortedisciplinescolastique,orthodoxe,agréable,
correcte,froideet sommetouteassezba-nale.Or,l'andernier,nousvîmesDelvin-court,rompantsoudainavectoutsonpasséd'élégantdilettante,se ruer résolumentdanslamêléedesjacobinsdelamusique.SaSonatepourpianoet violon,cellequifutsupérieurementexécutéevendrediparMllesLeleuet Zimmermann,marqueeneffet,le pointdedépartd'unerévolutioninattenduedansl'espritdecefilsdediplo-mate.Onfutsaisi,autourdelui.detantdedésinvolture.Depuislors,endépitdesespropresdoutes,lacoursea continuéens'accélérant.Lemécontentementdel'Ins-titutl'inquiète,maissansl'arrêtertoute-

*0tfoisdanssesbondsvertigineux.4tllsced'hui,avecL'Offrandeà Çiva,longtlcre
ne chorégraphiquepourorchestred'~
unargumentdeballetdeMlleClaire5cfrard,M.Delvincourttoucheauxconfi115
trêmesdustravinskisme.Sons,,stèfliele,
tue!,quen'offusquenullepolytonalité-Il
taitqu'àpeineesquissédanslasona^tf
s'imposeà présentavecune illcrOYir-sistance.

IlV<oYlvf"u defaireobserverqueoor
frandeà Çivan'apasétécomposéeP,]
leconcert,etencoremoinspourunê fi-
ceofficielledonnée,sousl'œilpaterfl5s'p
l'Institut,et à orchestredécouvert,COPIlapetitesalletropsonoredel'ancle
servatoire.UnepatientemiseaupO'-¡1irL'
l'ouvrageeûtété au surplusnécessf:,i
M.Busseraccomplit,certes,un0
endémêlantaussiraoidementune&decetteespèce;maisil étaitdans1in
sibilitéabsoluedecorrigerenmêmeoW
lesfautesdecopieet d'arrondirleS
anguleuxdecettemusique. gifMaintenant,M.Delvincourts'est«
tendu». Il a reçudesreproches,que,et
foisvéhéments,duplusgrandnonibf
peut-êtreaussilesencouragementsde (lce:
ques-uns.Il possèdeunefineinteli ce-
dela cultureet dusang-froid.C'est'ju1
deréfléchiret deprendreensuiteVIleêtre
terminationpourunavenirquipetit
extrêmementbrillant,caril possèdeioco,
testablementdesqualitésderytr,ig@
puissanceréelle,del'ingéniosité,une
ginationfertilequineseméfiepasenCo^
assezd'elle-même,dugoût,uneCODI.
sincérité,j'ensuissur,sansaucune
tiond'épaterlevoisin.Il a fleuretdreel
la musiqueélégante,blonde,tendreCi
quelquepeufadasse,puisaveclauser"
autempéramentdefeu.Laquelleépo
t-il?
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